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Réflexion  

(Nous vous encourageons d’utiliser cette RÉFLEXION pour la liturgie d'ouverture/de lancement, dans les petits et 
grands rassemblements et pour la prière personnelle tout au long de l'année jubilaire.) 

 

Marie-Euphrasie Pelletier était une femme qui a trouvé un moyen quand il n'y en avait pas. Déjà au 19e siècle, 
elle reconnaissait que les étoiles s'éteignaient mais, disait-elle, ne vous laissez pas arrêter - regardez loin à 
l'horizon et voyez ce qui vous attend au-delà. Elle a su voir, entendre et écouter ; elle a pris des risques et tracé 
le chemin. 

Très en avance sur son temps, les ingrédients de la synodalité s'agitaient déjà en elle et, avec son Dieu Pasteur, 
elle a donc a cocréé l'avenir qui s'offrait à elle. Et elle a dit, oui, qu'il en soit ainsi. 

C'est ainsi que sont nées les Sœurs contemplatives du Bon Pasteur. Voici leur histoire. 

Il y a 200 ans, en 1825, peu après que Sœur Marie-Euphrasie de Notre-Dame de la Charité du Refuge ait été 
élue Supérieure du couvent de Tours, en France, elle a dit ceci à sa communauté : 

Vous m'avez nommée Supérieure. Je suis indigne de cette charge, j’en suis 
accablée. Mais puisque vous m'avez nommée, nous établirons les Madeleines.1 

Cette décision avait été précédée et résultait de nombreuses conversations avec des jeunes femmes anciennes 
pensionnaires qui avaient confié à Marie-Euphrasie leur profond désir d'unité : l'union avec Dieu et vivre la vie 
en communauté. Elle a reconnu chez ces jeunes femmes le même appel qui brûlait aussi en elle, à savoir 
l'appel toujours ancien et toujours nouveau à devenir, à appartenir, à retourner au Dieu Vivant, ce Dieu en 
présence duquel se tient toute la création. 

 
1 Tiré de In truth I am their Foundress, cf. p. 277  
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À l'époque, la politique de l'institution interdisait d'admettre les femmes qui avaient séjourné dans nos 
résidences. C'était également la norme dans la société. 

Marie-Euphrasie, comprenant leur profond désir d'appartenance et de connexion, ne voulait pas permettre 
que cette politique soit discriminatoire à l'égard de ces jeunes femmes ni qu'elle soit un obstacle à l'appel de 
Dieu en elles. En explorant tous les domaines et toutes les options, Marie-Euphrasie a contourné cette 
politique, permettant aux femmes de répondre à l'appel à être contemplatives au sein de la même 
congrégation apostolique. En établissant les sœurs contemplatives, elle a adopté la Règle primitive du Carmel 
pour les sœurs afin de guider leur vie et leur mission. Elle y a ajouté l'appel à la proximité et à la tendresse qui 
découle des cœurs de Jésus et de Marie, une dévotion de Saint Jean Eudes (cf. §113 de la lettre encyclique du 

Saint-Père François sur le Cœur sacré de Jésus-Christ). 

En outre, elle a désigné Sainte Marie-Madeleine comme modèle de vie contemplative pour les sœurs, estimant 
que la relation personnelle de cette sainte avec le Christ des évangiles enseignerait aux sœurs la manière de 
vivre la vie communautaire. « Rester à l'écart », identifier le pardon, la miséricorde et la réconciliation comme 
un mode de vie communautaire, rester fidèle dans l'amour au quotidien, c'est voir et entendre le Christ 
ressuscité demander aux sœurs contemplatives de partager la Bonne Nouvelle – la Bonne Nouvelle que leur 
vie en tant que sœurs et frères d'un Dieu unique peut permettre l'éclosion d'une Vie Nouvelle.  

C'est la Bonne Nouvelle que Dieu veut faire entendre au monde entier. (Cf. Jean 20:17 ; Mc 16:16 ; Mt 28:19-20 ; 

Lc 24:47) 

C'est la Bonne Nouvelle qui a été entendue par Marie-Euphrasie. 200 ans avant que le Chapitre de 
Congrégation ne nous appelle à une culture universelle de la Justice, elle s'est élevée au-dessus d'une culture 
de discrimination et de jugement pour dessiner pour nous le visage d'un Dieu miséricordieux2. Un Dieu qui a 
envoyé Jésus dans le monde non pas pour condamner ou juger, mais pour que nous puissions vivre la joie de 
l'Évangile en abondance.  (Jean 10:10) 

En 1855, trente ans après la fondation des premières contemplatives (de Sainte Marie-Madeleine), Marie-
Euphrasie contourne une fois de plus un autre obstacle. Cette fois-ci, la règle de la clôture (à l'époque) ne 
permettait pas aux sœurs de se rendre à l'abbaye de Saint-Nicolas qui se trouvait hors des murs du couvent 
d'Angers. Etant donné les besoins de l’œuvre de première nécessité qui est menée à l'abbaye de Saint-Nicolas, 
elle a travaillé avec ses sœurs pour creuser un tunnel reliant le couvent à l'abbaye. Ainsi, les sœurs ont 
continué à servir les femmes et les jeunes filles qui avaient un besoin urgent de soins et d'amour.   

À notre tour, ici et maintenant, comment nous voyons-nous donner une voix et un sens à « notre place au 
soleil » ? Comment pouvons-nous rendre visible l'amour constant de Dieu que l'Église donne aux 
contemplatives à travers une clôture constitutionnelle ? 

Comment faire de la culture universelle de la justice notre style de vie ?  

Au-delà des 200 ans, comment vivons-nous les changements de conscience que l'Equipe de Leadership de 
Congrégation nous demande ? Que doit-il se passer pour que nous passions d'un état d'esprit de pénurie à un 
état d'esprit d'abondance, d'un sentiment de diminution à un sentiment de générativité ? Des parties à 
l'ensemble. Marie-Euphrasie, comment faire ? Enseigne-nous ! Éclaire-nous ! Aide-nous à utiliser notre 
imagination et à RISQUER - comme tu l'as fait lorsque tu as commencé, en affrontant les nombreux obstacles 
et défis. 

Permettons à l'Esprit de séparer les eaux du chaos et de la peur, de l'indifférence et du découragement, afin 
que nous puissions marcher dans la Lumière et la liberté, la joie et la créativité. 

Et Ainsi, 

CÉLÉBRONS ! DANSONS AVEC JOIE ! CRIONS NOTRE GRATITUDE ! RÉFLÉCHISSONS !  

 
2 Saint-Père François : La miséricorde est le visage de Dieu 
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Tout comme les anciens Israélites ont réfléchi et se sont préparés à entrer dans la Terre promise, laissons 

sonner les cloches pour notre Jubilé sacré. Par le pain quotidien de l'Eucharistie, l'attention à la Parole de Dieu 

et l'entrée dans la joie de l'Évangile, buvons l'eau vive qui coule toujours de notre Dieu qui est vivant et qui 

marche synodalement avec nous.  Célébrons la vie, embrassons-nous les unes les autres par le don de la 

narration, l'huile du pardon qui offre un baume de guérison, aromatisons nos relations comme le sel donne 

du goût et laissons notre regard flâner délicatement en signe d'appréciation. Dans l'amitié et l'amour, que nos 

vies soient comme une chanson qui accompagne le rythme et le battement de la musique de nos sens et 

soyons pleinement vivantes.   

Comment vivre autrement le Jubilé ? 

 

RITUEL pour l'OUVERTURE DU JUBILÉ CONTEMPLATIF : 11 NOVEMBRE 2024 

Nous avons besoin d'une bougie de grande taille portant l’inscription « 200ème Anniversaire », avec des rubans portant 

les noms des pays où il y a des sœurs contemplatives. 

 

RÉFLEXION 

• Chant du Jubilé :     « We are the Ones » – le chant du Jubilé en 3 langues 

• Appel à la prière / message d’ouverture - Joan Marie Lopez  

• Un battement de tambour après la proclamation solennelle de chacun des points suivants par 
différents lecteurs, incluant les partenaires de la mission : 

o 200 ans de profonde gratitude pour la PRESENCE de Dieu dans nos vies et dans notre 

Congrégation 

o 200 ans de vie communautaire contemplative 

o 200 ans de foi, d’espérance et d’amour dans la vulnérabilité qui appelait force et puissance 

de Dieu 

o 200 ans de pardon et de réconciliation 

o 200 ans pour toutes nos sœurs : saintes et pécheresses et amies 

o 200 ans de prière pour les apostolats de nos sœurs Apostoliques  

o 200 ans de développement de nos capacités pour la contemplation, l’amitié et l'amour 

désintéressé 

 

Pendant la liturgie ou le service les éléments suivants sont offerts : 

o La pâte/le levain pour représenter notre profond désir de vivre une vie totalement abandonnée à Dieu. 

o Le sel, symbole de la vie communautaire avec ses hauts et ses bas 

o Le sucre pour signifier la douceur et l'intimité de l'amitié avec Dieu 

o L'eau, signe de l'Esprit dans nos vies  

o Un œuf qui évoque la fragilité de nos vies, mais d'où surgit une Vie Nouvelle.  

o De la terre et des graines pour représenter la croissance et la diffusion de la vie contemplative 
« partout où il y a des personnes en devenir de l'être humain que nous sommes appelés à être ». 

• La prière du Jubilée   
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Nous vous encourageons à vous joindre à nous pour planter un Arbre de vie chez vous, symbole de notre 

Unité et de notre Vie Nouvelle. Nous avons vécu 200 ans et notre désir le plus sincère est de porter cela 

vers les 200 prochaines années, « l'aube d'un jour nouveau ». 

 

Prière du Jubilé 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le Comité du Bicentenaire avec les contemplatives de L’ELC 

 

Rosa Carrasco, Shirley Tomala Catuto, Antonia Garcia, Manel Liyanaarachchi, Theresa Song 

Cristina Rodriguez, Sadhani Welmillage, Edith Olaguer 

Toi le Saint, Divin Pasteur de l'Univers, 
Depuis le commencement, tu as guidé notre quête de Toi  
Comment pourrions-nous jamais te remercier ?  
L'Esprit vivant dans nos cœurs  
et au plus profond de toute la création  
te crie notre louange, notre action de grâce,  
notre émerveillement et notre joie ! 
 
Nous te remercions de nous avoir donné Marie-Madeleine,  
patronne et guide pour tous ceux qui sont appelés  
à une relation personnelle avec Toi.  
Tu lui as dit d'annoncer au monde que  
nous sommes tes sœurs et tes frères,  
appartenant d'abord à Toi, puis les uns aux autres,  
ensemble, responsables de toute la Création  
devant toi le Dieu Vivant dont nous ne nous éloignons jamais. 
 
Nous te remercions pour Marie Euphrasie, notre fondatrice,  
qui portait dans son cœur le charisme de Miséricorde  
et de Réconciliation hérité de Jean Eudes.  
Elle nous a exhortées à toujours regarder vers Dieu  
pour voir naître de nouvelles étoiles et de nouveaux horizons  
qui indiquent de nouveaux commencements,  
tout en étant toujours enracinées dans l'amour,  
devenant ainsi nous-mêmes PRIÈRE.   
  
Nous te remercions pour le don de la Vie chaque jour,  
pour les uns les autres, pour nos familles et amis  
pour tous les témoins qui nous ont précédés et sur les épaules 
desquels nous nous appuyons, et qui nous encouragent à être féconds. 
 
Que les cent prochaines années témoignent de notre espoir que nos 
communautés soient ta Demeure.  
Aide-nous à t'aider à bâtir un Royaume de Paix et de Justice,  
où le Pardon et l'Amitié  
règnent avec toi pour toujours et à jamais.  
 
Amen.  
Merci.   
Amen. 
 

 
 


